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La descendance métissée d'un aristocrate breton, 
François de LA MOUSSAYE 

Catherine Roucairol (mars 2021) 

 
 Dans ces plantations de Saint Domingue assez éloignées les unes des autres, reliées 
par des chemins médiocres, le propriétaire réside souvent seul, il est célibataire ou a laissé 
sa famille en métropole et n'a pas grand-chose à faire car un procureur (régisseur) s'occupe 
de tout sur la plantation. Pour rompre son ennui, il passe le temps avec sa ménagère, 
la mulâtresse qui tient sa maison et partage sa couche.  
 Les mulâtresses sont très séduisantes et source de tous les fantasmes comme ici 1 
où tous les clichés sont réunis :  
 

« Une Mulâtresse paroît un être empreint et pétri de volupté  ; sur le front d'une de 
ces prêtresses du plaisir, on pourroit graver les vers fameux : C'est Vénus tout entière à sa 
proie attachée... [...] Les plus belles, les plus riches productions de l'Inde, en mousselines, 
étoffes et toiles, sont réservées pour leurs parures  ; elles y ajoutent de riches dentelles et 
des bijoux dont la multiplicité, plus que le genre, augmente la valeur et tout cela est si 
prodigué par les libéralités de l'amour, que plusieurs de ces femmes pourroient changer 
d'ajustement et de décoration, chaque jour de l'année. [...] Ce détail, fort abrégé, suffit pour 
faire imaginer les tourmens affreux que la jalousie et la tendresse outragées font naître dans 
le cœur des Créoles blanches car il faut remarquer que le plaisir le plus touchant d'une 
Mulâtresse favorisée par la nature, et son triomphe le plus doux, c'est d'arracher, à force de 
caresses et de lubricité, le jeune amant des bras d'une épouse charmante, adorée, qui 
faisoit la joie et la félicité de ses jours, pour l'attacher à son char, pour humilier sa sensible 
compagne, lui faire sentir l'ascendant de ses charmes, la supériorité de son mérite, et faire 
trophée de sa victoire, aux yeux de toute la Colonie. » 
 
 Moreau de Saint Méry notera que, avec le soin qu’elles prodiguent à leurs enfants et 
leur désintéressement apparent, les filles de couleur - esclaves ou libres - finissent par 
diriger l’intérieur de la plupart des maisons et s’immiscent dans toutes les transactions de 
la vie. En fait, à cette époque le mariage n'était pas le mode d'union privilégié : 
le concubinage était la règle et le mariage l'exception. D'autres auteurs 2 diront : on ne voit 
que Négresses et Mulles (Mulâtresses) à qui leurs maîtres ont troqué la liberté en échange 
de leur pucelage (en 1713)  ; par rapport à un grand nombre de garçons, le défaut de 
Blanches leur paraît un juste prétexte pour les engager à rester dans leur libertinage avec 
les Négresses (en 1723). 

 
Voici l’histoire d’un aristocrate breton qui va oublier sa descendance créole à Saint 

Domingue. 
 

François de la Moussaye, IIe du nom, seigneur de la Chesnaye,  
commandant pour le roi à Saint-Domingue 

 
 Un aventurier, ce François, issu d'une grande famille noble, les de LA MOUSSAYE, 

 
1 Manuel des habitans de Saint-Domingue de S. J. Ducoeurjoly, Arthus Bertrand 1803. 
2 Les premiers colons de l’ancienne Haïti et leurs attaches en métropole, à l’aube des premiers 

établissements (1650-1700), Philippe Hroděj, Les Cahiers de Framespa. 
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branche de la Chesnaye. Son histoire 3 est relatée, souvent à l'identique et de façon 
hagiographique, dans de nombreux livres :  
 

« François de la Moussaye, IIe du nom, seigneur de la Chesnaye, commandant pour 
le roi à Saint-Domingue, n'avait eu, comme cadet d'une branche cadette, qu'un très modique 
patrimoine  ; mais la nature l'avait doué d'un esprit actif et intelligent, d'une intrépidité rare, 
et ces qualités ne restèrent pas stériles. Il s'embarqua à Brest, sur un vaisseau de guerre, 
comme simple volontaire, sans désirer aucun rang dans la marine royale où servaient ses 
frères.  

Si sa date de naissance, 1669, est connue, celle de son départ pour Saint Domingue 
et le lieu de ses habitations à Saint Domingue, probablement dans la plaine du Fond de l'île 
à vaches, sont plutôt difficiles à trouver ! 
 

 
3 Archives généalogiques et historiques de la Noblesse de France, Volume 11, P. Louis LAINÉ, 1850. 
4 Loix et constitutions des colonies françaises de l'Amérique sous ..., Volume 1 de Médéric Louis Élie 

Moreau de Saint-Méry Arrêt du Conseil d Etat qui confisque au profit de la Compagnie de Saint 

Domingue le Bâtiment le Dauphin et veut que le Juge établi dans la Concession de cette Compagnie 

ait la même autorité que les Juges Royaux de l Isle. 
5 La pièce de huit appelée piastre d'argent en français, est une pièce de monnaie en argent frappée par 

l'Empire espagnol, après 1598. C'était la monnaie des boucaniers et surtout des flibustiers qui 

s'attaquaient aux navires de la Couronne d'Espagne chargés de trésors du Nouveau Monde ! 



Généalogie et Histoire de la Caraïbe 

3/9 

 

. 
 

 

au recensement de 1720 8 

 
6 Minutes du notaire Damand IO-ix-1704, cité dans A propos de Saint-Domingue : la monnaie dans 

l'économie coloniale (1674 - 1803) par Robert Richard, Outre-mers Revue d'histoire des colonies, 

1954, 142.  
7 Mariage le 30 octobre 1709 Les Cayes : Etienne Cornot, natif du Faubourg Saint Antoine, paroisse 

Sainte Marguerite à Paris, fils d'Urbain et Jeanne Barbillon, et Marie Lessain, native de Vera Cruz, 

fille de Jean et Louise More. 
8 ANOM Extrait nominatif du recensement général des quartiers de l’île à vaches, Cavaillon, 

Saint Louis, Aquin, les Anses. 
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Ile et Vilaine, 
35)

Relation avec Anne GAUSSOLE 
 

  ; chef de milice en 1745, capitaine en second de la 
Compagnie de François Farin à son décès
ca 1696 Les Cayes 

+ 17/04/1754 Torbeck  ; 58 ans, marié deux fois  ; ancien habitant de Cavaillon  ; 
décédé chez Jacques Boury fils  ; dans les signatures : Hérard, Dominique Hérard 

ax 23/07/1720 Les Cayes, Marie TURPEAU, fille légitime de René et d’une négresse 
libre (d’où plusieurs enfants) 

c* Louise veuve Dominique (d’où Nicolas, o ca 1743, fils naturel, x 16/02/1768 Les 
Cayes, Renotte Pillard) 

d’où : 

 
 

 
9 Dominique Brouillet est sur le Recensement du Fond de l'ile à vaches 1720 : 2 hommes, 2 femmes, 

1 enfant, 1 arme, 1 poudre, 4 balles, ANOM 5DPPC 63. 
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Relation avec Marie LESSAIN  

m
ca 1733 fils présumé  

+ 29 (+) 30/06/1763 Les Cayes, sur son habitation  ; environ 30 ans

 
10 Pour ce qui concerne les Fraisse, Site Généalogique FRAISSE sur le web. 
11 Issu d'une union mulâtre-blanc. 
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François Denis fils 13 sera même capitaine aide-major des milices des Cayes comme le 
révèle un acte de 1770 qui atteste de sa mort après quatre jours de fièvre. Ainsi à Saint 
Domingue, des officiers des milices étaient noirs ou de sang-mêlé ce qui sera interdit ensuite 
par une ordonnance royale de 1768. 
 

 
12 Pour Denis et François Denis, ANOM Secrétariat d'Etat à la Marine - Actes du pouvoir souverain 

(Série A, 1628-1779). 
13 Il fera un voyage en France car il est noté à l'embarquement à Bordeaux rentrant chez lui à Saint 

Domingue le 29 septembre 1738, appelé Sieur et portant perruque ! 
14 Before Haiti : Race and Citizenship in French Saint-Domingue, The Americas in the early modern 

atlantic world, John D. Garrigus. 
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position lors 
de la révolution haïtienne. 
 

 
15 ANOM Torbeck 1802 vue 53. 
16 AD Bordeaux transcription du mariage le 12 juillet 1832 par le Consulat de France à La Louisiane. 
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Blasons La Moussaye et La Chouë

Manoir de La Folinaie, Henanbihen         

  

Manoir de La Chesnaye-Tanio, Matignon

 
17 Les rues de Rennes, Decombe. 
18 Voir http ://www.ghcaraibe.org/articles/2015-art21.pdf « Les sœurs DUCHON des Cayes (Saint-

Domingue), leurs époux et leur postérité », Catherine Roucairol,  

http://www.ghcaraibe.org/articles/2015-art21.pdf

